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Vœux et message du Groupe de Secours Catastrophe Français

     L’année 2009 s’achève et c’est avec un très grand plaisir que
     je vous présente mes  meilleurs vœux pour l’année 2010.

     Que cette nouvelle année  voit s’accomplir vos projets les plus
     chers à titre personnel et  professionnel, que 2010 vous
     apporte prospérité et sérénité, que la paix et la solidarité
     gagnent ce monde particulièrement turbulent.

     En cette période de fêtes,   j’ai une pensée particulière pour
toutes celles et tous ceux qui  souffrent, qui connaissent des difficultés de toutes sortes
dans leur vie quotidienne, en  espérant  que 2010 leur permette de les surmonter.

Face à une conjoncture nationale et internationale qui se caractérise par une précarité
de plus en plus grande, un accroissement des inégalités, alors que se développent le
repli sur soi, le rejet de l’autre et l’individualisme qui fait fi du collectif, je forme le vœu
que la solidarité soit au cœur de cette nouvelle année 2010.

Que la solidarité devienne un enjeu plus convaincant que jamais, solidarité sur le plan
social, solidarité aux pays pauvres et oubliés, solidarité pour les enjeux climatiques à
venir, solidarité fondatrice de liens sociaux et de convivialités, sans lesquelles il ne
saurait y avoir de « bien vivre ensemble ».

Ne banalisons pas le mot solidarité, nous avons la chance de vivre dans un pays en paix
où la solidarité n’est pas un vain mot. Ayons l’ambition d’aller plus loin  pour cette
nouvelle année, en changeant ce monde, pour ensemble construire un monde plus juste.

Je profite pour remercier les personnes qui nous soutiennent, donateurs, bénévoles,
entreprises et notamment la mairie de Villeneuve d’Ascq pour son chaleureux accueil.

De nouveau, je vous réitère mes vœux de très bonne et très heureuse année 2010 !

Thierry VELU
Président –Fondateur Du GSCF

Communiqué de Presse du GSCF

Villeneuve d’Ascq, le 19 décembre 09

De nombreux départements français sont
aujourd’hui touchés par d’importantes chutes
de neige.

Ce phénomène naturel, prévisible et annoncé,
a de nouveau créé de nombreuses perturba-
tions en France : autoroutes bloquées, trains
supprimés ou très retardés, Roissy et Orly
contraints d'annuler des vols,…

Si nous constatons une pagaille évidente dans
notre pays lorsque le temps se dégrade, et
cela malgré les bulletins d’alerte de météo
France, nous pouvons nous interroger sur les
conséquences désastreuses si la neige recou-
vrait durant des semaines une partie de la
France ou qu’une tempête venait s’abattre de
nouveau sur la France.

Malheureusement, la France ne semble pas
prête à faire face à des phénomènes naturels ;
cela pour différentes raisons telles que le man-
que de prévention, de prévision et
d’information de la population.

Le Groupe de Secours Catastrophe Français
(GSCF) a créé en juin 2007 le projet Bénensol
(Bénévoles engagés pour la solidarité).

Bénensol a pour objectif de mettre à disposi-
tion du personnel et de les encadrer, il permet
aussi de fournir rapidement à la population du
matériel de première nécessité (groupes
électrogènes, matériel d'éclairage, gants, lam-
pes torche…).

Parallèlement, le GSCF a créé une Unité de
communication et de coordination par satellite
afin d’installer, si les réseaux de communica-
tion téléphonique sont défaillants, un réseau
de communication internet par satellite (pour
les collectivités locales, services de
secours, …).

Le passeport de l’urgence

A tout instant, chacun de nous peut être victime d’un accident, d’un malaise,...

Si vous êtes conscient et cohérent, vous pourrez communiquer les informations
concernant votre santé et les personnes proches que vous souhaitez prévenir.

Mais si vous êtes inconscient ?

Comment trouver ces renseignements  ? Etes-vous diabétique, épileptique, sous
traitement médical, allergique à un produit,...? Qui prévenir ?

Les réponses à ces questions se trouvent très rarement dans vos papiers
personnels.

Pour remédier à cela, le GSCF propose « le passeport de l’urgence » .

Facile à remplir, il est destiné à toute la famille. Il indique votre identité, vos
antécédents médicaux, votre traitement, les personnes à prévenir,...

Comment la recevoir ?

Vous nous adressez un courrier avec une enveloppe affranchie (0,56 euros ) ; vous
mentionnez vos coordonnées avec le nombre de passeports souhaités (maximum
3 par enveloppe).

Courrier à : GSCF - Passeport de l'urgence - BP 111 - 62170 Montreuil sur Mer

Don en Ligne

Vous souhaitez effectuer un don en
ligne par carte bancaire ?

Connectez-vous sur notre site
www.gscf.eu

Espace  Faire un don



Groupe de Secours Catastrophe Français

BP 80 222 - 59654 Villeneuve d’Ascq Cedex

Tél : 03 20 71 77 39 www.gscf.eu                                             Email : gscf@gscf.eu

Nom :..................................................... Prénoms :..........................................................

Adresse :..........................................................................................................................

Code Postal :................................. Ville :...........................................................................

E-Mail :............................@.............................................. Tel :.........................................

Don par prélèvement automatique

Je choisis le montant mensuel de mon don :

o2€ o25€ o10€ o20€    Autre montant : ......................€

Mes coordonnées bancaires : Nom de la banque :..............................................................

Adresse :..........................................................................................................................

Code Postal:............................... Ville :..............................................................................

    Établissement              Guichet                N° de compte                         Clé RIB

 ---------------------        -----------           ------------------------                 ---------

Date :                                                                         Signature:

N° National d'Emetteur 485085

J'autorise l'établissement teneur de
mon compte à prélever la somme
cochée ci-dessus en faveur du
GSCF. J'ai bien noté que je reste
libre de suspendre mes versements
à tout moment sur simple courrier
ou appel téléphonique.

Ce don  régulier assure au GSCF
une source de financement stable
et des ressources immédiatement
disponibles en cas de missions
d’urgence.

Oui, je souhaite soutenir les actions du GSCF et ainsi contribuer à sauver des vies.

Séisme Indonésie (octobre 2009)

Images chocs : Quelle éthique ?

En effectuant des recherches sur Facebook, je suis interpelé par un appel aux dons pour un enfant atteint
d’une maladie dégénérative.

Cet appel aux dons montre un jeune enfant de couleur noire à visage découvert posant pour le cliché.

Très vite, la question qui me vient à l’esprit est comment des personnes qui se disent humanistes et  défen-
seurs de causes nobles peuvent-ils exploiter et brandir des images de personnes mourantes, souffrantes,
mutilées… ?

Où est l’éthique et le respect de la personne et de l’enfant devenu un objet de curiosité ?

Comment peut-on imaginer demander à un enfant souffrant d’une malformation de poser  pour la photo?
Accepterions-nous de voir notre enfant agonisant pris en photo et diffusé sur différents supports de
communication ? Si cela se produisait, quelle serait notre réaction ?

Pour ma part, j’ai toujours été contre la diffusion de telles images. Peut-être cela peut-il vraiment aider à
sensibiliser le public et faire venir des donateurs  mais je me refuse à employer la moindre image d’une
personne blessée ou mourante. Ceci par respect pour la victime.

Certaines associations caritatives n’hésitent pas à user de ce procédé à des fins publicitaires, pour la
promotion de leurs actions. On montre des images d’enfants africains au regard creux, le visage couvert de
mouches, le ventre gonflé, mourant de faim, et bien souvent agonisant dans les bras d’une maman résignée
qui ne se fait pas d’illusion sur l’avenir de son petit…

Les médias, qui mettent également l’accent sur l’image choc, ne font qu’effleurer la surface des problèmes
évoqués et oublient d’expliquer pourquoi ces enfants meurent de faim, mais surtout qu’il s’agit d’êtres
humains !

La photo a, sans aucun doute, une valeur informative. Concernant le GSCF, nous sommes conscients que la
diffusion par notre association d’une plaquette dont les images ne seront pas choquantes aura bien sûr
moins d’impact qu’une plaquette montrant des photos de victimes à l’agonie.

L’image, par l’impact visuel qu’elle provoque, éveille la sensibilité du spectateur et l’incite à le faire réagir.
Mais attention, quel type d’image lui propose-ton et en vue de quel type de réaction ?

Thierry VELU
Président-Fondateur du GSCF

Par respect des personnes, le GSCF a choisi de ne jamais communiquer sur ses missions au travers
d’images de victimes mourantes.


